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non, deux ou trois volumes qui demeureraient confiés à une per­
sonne désignée, le ou la Secrétaire.

Nous parlons de la statut de Saint François. Il y a peu 
de paroisses, surtout de celles où sont établies les fraternités qui 
n’aient leur statue de Saint François; car avec Saint Antoine de 
Padoue et après les trois Personnes de la Sainte Famille, Saint 
François est un des saints les plus populaires. Cts statues sont- 
elles, de la pirt dei Tertiaires, entourées d’un culte véritable­
ment filial ? Il suffit de poser la question pour faire sentir qu’il 
y a là u i moyen de raviver en nous la vie franciscaine.

A côté de la vie de Saint François, le manuel contenant la 
Sainte Règle et son explication est indispensable à un vrai Ter­
tiaire ; mais tandis qu’un exemplaire de la vie du Séraphique 
Patriarche suffit à la rigueur pour toute une fraternité, il va de 
soi que chaque Tertiaire doit avoir son manuel.. .et le lire. Dans 
la biographie des Tertiaires qui se sont signalés par leur esprit 
chrétien et par leur zèle, nous voyons régulièrement que leur 
manuel était pour eux un second Evangile et le premier de leurs 
livres de piété. Voilà un exemple facile à suivre !

Ordinairement, les Tertiaires connaissent la lettre de leur Règle, 
et ils l’observent avec soin ; mais connaissent-ils aussi bien son 
esprit ? Le manuel leur ferait aimer l'un sans négliger l’autre. Il 
leur donnerait aussi une connaissance pratique des indulgences 
et dei conditions requises pour les gagner. Ajoutons, en faveur des 
Fraternités plus nombreuses ou mieux organisées, que la lecture 
de la Vie des saints des Trois Ordtes doit être en honneur partout 
où les ouvrages qui en traitent peuvent être mis à la disposition 
des frères et des soeurs. Ces parfaits disciples de Saint François 
nous expliquent par leurs exemples, les exemples et les préceptes 
que le Séraphique Patriarche nous a laissés.

Enfin n’oublions pas la prière, absolument nécessaire dès qu’il 
s’agit d’une œuvre où la grâce divine doit agir et, comme on dit, 
faire le plus gros du travail. Notre Seigneur Jésus-Christ pour 
rait-il entendre, sans les exaucer, les prières que nous lui adres­
serons par l'intercession de son bien-aimé François, et dont 
l'objet sera de nous transformer en lui, en vue de la Restauration 
de toute chose par son amour.
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